
TRADUIRE L’ESPACE

« LA REPRÉSENTATION
PLASTIQUE ET LES

DISPOSITIFS DE
PRÉSENTATION

• LA RESSEMBLANCE :

• Découverte,  prise  de
conscience et appropriation  de
la  valeur  expressive  de  l’écart
dans la représentation.

• LA NARRATION VISUELLE :

• Les compositions plastiques, en
deux et  en trois  dimensions,  à
des  fins  de  récit  ou  de
témoignage,  l’organisation  des
images  fixes  et  animées  pour
raconter.

• PRODUCTIONS  PLASTIQUES
EXPRIMANT L’ESPACE

• Mise en œuvre, en deux et trois
dimensions,  de  principes
d’organisation  et
d’agencements  plastiques
explicites  pour  raconter  ou

témoigner ;  productions
plastiques exprimant l’espace et
le temps […]. »

Compétences travaillées

- Expérimenter, produire, créer
- Choisir, organiser et mobiliser des gestes, des outils 
et des matériaux en fonction des effets qu’ils 
produisent.
- Représenter le monde environnant ou donner forme à 
son imaginaire en explorant divers domaines […].

- Mettre en œuvre un projet
- Se repérer dans les étapes de la réalisation d’une 
production plastique individuelle ou collective, 
anticiper les difficultés éventuelles.

- S’exprimer, analyser sa pratique, celle de ses pairs ; 
établir une relation avec celle des artistes, s’ouvrir à 
l’altérité
- Décrire et interroger à l’aide d’un vocabulaire 
spécifique ses productions plastiques, celles de ses 
pairs et des œuvres d’art étudiées en classe.
- Justifier des choix pour rendre compte du 
cheminement qui conduit de l’intention à la 
réalisation.

- Se repérer dans les domaines liés aux arts 
plastiques, être sensible aux questions de l’art
- Décrire des œuvres d’art, en proposer une 
compréhension personnelle argumentée.



LEXIQUE SPÉCIFIQUE
DES ARTS PLASTIQUES

• Espace réel
• Espace suggéré
• Plan
• Premier plan, deuxième plan, etc.
• Avant-plan
• Arrière-plan

Devant 
      au plus près
     AU FOND
    AU PREMIER PLAN 

En arrière
                     TOUT PRÈS
AU-DELÀ   
           auprès
       À deux pas
  LOIN  DERRIÈRE

                    AUPRÈS
DERRIÈRE
       Au loin
                       Proche
À l’avant -plan

  À L’ARRIÈRE-PLAN

- FORMULATION DE L’ESPACE : 
Nous employons ce terme pour 
désigner les moyens que l’artiste utilise 
pour suggérer l’espace. Parmi les 
diverses formulations de l’espaceformulations de l’espace, nous 
pouvons citer la perspective, le clair-
obscur, la construction d’une succession 
de plans.



« Est-ce  la  mer qui  arrive sur la
côte ? Ou la côte qui arrive sur la
mer ?  Est-ce  la  terre  qui
interrompt la masse de l’eau, ou
l’eau qui limite la terre ? »1 Marie
Darrieussecq,  Précisions  sur  les
vagues

1 Marie Darrieussecq (née en 1969),  Précisions sur les
vagues, Paris, P.O.L. éditeur, 2008, p. 7.

- AVANT-PLAN : L’avant-plan est ce 
qui précède le premier plan, c’est-à-dire 
ce qui dans l’image n’est que 
partiellement présent car les éléments 
qui le constituent sont en partie situés 
dans le hors-champ. L’avant-plan 
apparaît dans la peinture, de façon plus 
régulière ou plus systématique, au 
XIXème siècle, après la naissance de la 
photographie.

- ARRIÈRE-PLAN : L’arrière-plan est 
le plan le plus éloigné du regardeur. 
Parfois, il désigne tout simplement ce 
qui se situe derrière la scène principale 
ou le sujet représenté ; ainsi Léonard de 
Vinci (1452-1519) construit, à l’arrière-
plan de la Joconde, un paysage.



« Il  y  a  toujours  un  enfant  qui
veut  suivre  la  mer  pour  voir. »1

Maguerite  Duras  (1914-1996),
La mer écrite

1 Maguerite  Duras  (1914-1996),  La  mer  écrite,  Paris,
Éditions Marval, p. 54.

- PLAN [FORMULATION DE 
L’ESPACE] : les plans désignent les 
différentes parties de l’espace 
représenté au cœur du tableau. Ces 
plans permettent, par leur succession ou 
leur contraste, de formuler 
l’éloignement sur une surface qui par 
définition est bidimensionnelle. Nous 
appelons premier plan ce qui se situe au 
plus près du regardeur et arrière-plan 
ce qui se situe au plus loin ; entre ces 
deux plans extrêmes, nous parlons de 
second plan, troisième plan, quatrième 
plan, … Lorsque la représentation des 
éléments les plus près de notre regard 
est en grande partie exclue de l’image 
et propulsée vers l’avant dans le hors 
champ, nous disons qu’il s’agit d’un 
avant-plan.



« En juillet, un dauphin m’a abordé
alors que je nageais sur le dos.

J’ai  été  assailli  par  son  vent  qui
passait près de moi et sous mon dos.

C’était  une  caresse  profonde  qui
partait  des  pieds,  parcourait  mon
corps et passait derrière ma nuque.

Il m’ouvrait la mer, remplissait ma
respiration.  Il  faisait  vibrer  mes
organes, mes reins, mon cœur, mon
cerveau,  il  chatouillait  mes
poumons, soufflait dans mes os.

J’ai fermé les yeux et j’ai nagé les
mètres les plus légers de ma vie.

Mes brasses suivaient un courant,
j’avais l’impression de descendre du
haut d’une vague.

J’étais  un  enfant  sur  une
balançoire,  poussé dans le  dos par
un adulte joyeux. »1 Erri De Luca
(né en 1950), Histoire D’Irène

1 Erri  De  Luca  (né  en  1950),  Histoire  d’Irène,  Paris,
Éditions Gallimard, 2015, pp. 45-46.
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